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«Ich rechne durchaus mit Polizeibesuch» 

 
«Gemäss der Stadtpolizei Zürich ist immerhin in jedem fünften Fall von 
häuslicher Gewalt der Mann das Opfer» – Das Foto zeigt eine nachgestellte 
Szene. 

Es steht im Kanton Aargau, hat eine Küche, ein Wohn- 
und fünf Schlafzimmer und nimmt ab 10. Dezember 
Männer auf, die Opfer häuslicher Gewalt geworden 
sind: «ZwüscheHalt» ist das erste Männerhaus der 
Schweiz. Der Mamablog wollte vom Initianten Oliver 
Hunziker wissen, ob es dem starken Geschlecht 
wirklich so schlecht geht, dass es untertauchen muss. 

 

 
 
 
(Traduction française: FREDI - www.fredi.org) 
 

«Je compte bien sur la visite de la police» 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Légende : «Selon la police municipale de Zurich, dans au moins un cas de violence 
conjugale sur cinq la victime est un homme» – La photo illustre une telle scène. 
 

Il se trouve dans le canton d'Argovie, offre une cuisine, une 
salle de séjour et 5 chambres à coucher pour des hommes 
victimes de violences conjugales et ce dès le 10 décembre 
2009. «ZwüscheHalt» (Halte intermédiaire en suisse-
allemand) est la première Maison de ce genre en Suisse. Le 
Mamablog a interrogé l'initiant de ce projet, Olivier 
Hunziker, pour savoir si le sexe dit fort va vraiment si mal 
qu'il doit se réfugier quelque part. 



Herr Hunziker, rechnen Sie vor Weihnachten mit 
einem Ansturm von Männern mit blauen Augen und 
blutender Nase? 

Oliver Hunziker: Wir rechnen zu 
Beginn nicht mit einem Ansturm. 
Und auch nicht mit blauen Augen, 
wohl aber mit blutenden Herzen. 
Es braucht von Männern sehr viel 
Mut sich einzugestehen, dass sie 
Opfer häuslicher Gewalt 
geworden sind. Der Mann wird in 
unserer Gesellschaft noch immer 
reflexartig als Täter 
wahrgenommen. Auch wenn laut 
Stadtpolizei Zürich immerhin in 
jedem fünften Fall von Gewalt in 
den privaten vier Wänden der 
Mann das Opfer ist. 

Und jetzt wollen Sie ein 
Männerhaus, weil es schliesslich auch Frauenhäuser 
gibt? 

Nein. Wir wollen ein Männerhaus, weil Männer in Not 
einen Unterschlupf brauchen.  Ich hätte so etwas 
damals gebraucht, als ich mich von meiner Frau 
trennte. Der VeV hat das Projekt bewusst nicht 
Männerhaus genannt, weil er die Frauen nicht 
kategorisch aussperren will. Gibt es die Chance zu  

Monsieur Hunziker, vous attendez-vous à ce que de 
nombreux hommes aux yeux tuméfiés et au nez 
ensanglanté arrivent ici avant Noël ? 

Oliver Hunziker: Au début, nous n'attendons pas la 
foule et pas non plus de nez ensanglantés, mais bien 
des cœurs déchirés. Il faut beaucoup de courage aux 
hommes pour s'avouer qu'ils sont victimes de 
violences conjugales. Dans notre société, il est 
toujours considéré comme l’auteur des violences. 
Même si les statistiques de la police zurichoise relève 
qu'une victime de violences conjugales sur cinq est un 
homme. 

 

 

 

Et maintenant, vous voulez une Maison pour hommes 
parce qu'il existe des Maisons pour femmes ? 

Non. Nous voulons une Maison pour hommes parce 
que les hommes dans la détresse ont besoin d'un 
point de chute. J'en aurais eu besoin, à l'époque, 
lorsque je me suis séparé de mon épouse. Le VeV a 
intentionnellement pas dénommé ce foyer Maison pour 
hommes, car il ne souhaite pas exclure 
catégoriquement les femmes. S’il existe une chance 

 

Oliver Hunziker, 44, ist 
Präsident des Vereins 
verantwortungsvoll 
erziehender Väter und 
Mütter (VeV) und Vater 
von zwei Jungen im Alter 
von 13 und 24 Jahren. 
 



vermitteln, tun wir das. Oder schicken das Paar zu 
einem Mediator. Ausserdem ist die Adresse des 
«ZwüscheHalt» im Unterschied zu denjenigen der  
Frauenhäuser nicht geheim. 

Was für Opfer erwarten Sie? 

Vor allem Väter. Väter zum Beispiel, die vom 
Eheschutzrichter angewiesen werden, innert  dreier 
Tagen ihr Hab und Gut zusammenzupacken, die 
Kinder zu verlassen und auszuziehen. Oft finden sie in 
dieser kurzen Zeit keine Wohnung. Schon gar keine, 
die in der Nähe ihrer Kinder liegt. Ausserdem erwarten 
wir Väter, die den Terror zu Hause nicht mehr 
aushalten, aber bisher den Kindern zuliebe geblieben 
sind. Ihnen und den Kindern bieten wir für kurze Zeit 
Unterschlupf, Beratung und Hilfe an. 

Machen Sie sich damit nicht der Beihilfe zur 
Kindsentführung schuldig? 

Wenn Frauen mit ihren Kindern in Frauenhäusern 
untertauchen, gibt es viele Anzeigen wegen 
Kindsentführung, ohne dass diese jedoch 
Konsequenzen zeitigen. Es wird sich zeigen, ob 
Männern dasselbe Recht zugestanden wird – nämlich 
sich selbst und die Kinder zu schützen. Ich rechne 
durchaus mit Polizeibesuch. Selbstverständlich haben 
wir vorgängig den «ZwüscheHalt» bis in den kleinsten 
Winkel juristisch durchleuchten lassen, um sicher zu 
gehen, dass wir das Recht auf unserer Seite haben. 

de pouvoir aider, nous le faisons. Ou alors nous envoyons 
le couple chez un médiateur. En plus, l'adresse du 
«ZwüscheHalt» n'est pas maintenue secrète, contrairement 
à celles des Maisons pour femmes. 

Quel genre de victimes attendez-vous? 

Avant tout des pères. Des pères, par exemple, auxquels un 
juge a donné l'ordre de quitter le domicile conjugal dans 
les trois jours, laissant derrière lui ses enfants et ses biens. 
Ils ne trouvent souvent rien pour se loger dans ce court 
laps de temps et en tout cas pas dans la proximité de ses 
enfants. Nous attendons également des hommes qui ne 
supportent plus la terreur qui règne chez eux, mais qui 
sont restés pour leurs enfants. Nous offrons un toit, des 
conseils et de l'aide, pour eux-mêmes et pour leurs 
enfants. 

Ne vous rendez-vous pas complice de rapts parentaux en 
pratiquant de la sorte ? 

Lorsque des mères disparaissent dans des foyers pour 
femmes avec leurs enfants, il semble bien qu'il s'agisse de 
rapts d'enfants, pourtant sans conséquences... On verra si 
les hommes peuvent bénéficier du même droit, à savoir se 
protéger avec leurs enfants. Je compte bien sur la visite de 
la police. Le «ZwüscheHalt» est juridiquement en ordre, 
nous sommes sûrs d'avoir le droit pour nous. 



Mussten Sie Anpassungen machen? 

Ja. Die Schlafzimmer der Kinder und der Männer 
befinden sich auf zwei verschiedenen Etagen. Wenn 
eine Mutter im Frauenhaus Zuflucht sucht und mit 
ihrem Kind im selben Zimmer untergebracht wird, 
kommt niemand auf Hintergedanken. Wenn wir den 
Vätern dasselbe erlauben würden, gäbe es bald 
flächendeckend Schlagzeilen wegen 
Missbrauchverdachts. 

Wer betreut die Väter? 

Engagiert ist ein Vollzeitbetreuer, der nicht nur das 
Haus managt, sondern auch den Haushalt schmeisst. 
Es handelt sich um einen unserer besten Väterberater. 
Ausserdem stützen wir uns auf ein Team von 
Fachleuten, darunter Psychologen, Ärzte und 
Seelsorger. 

Und wer bezahlt die Rechnungen? 

Der VeV kann die Kosten von rund 10′000 Franken im 
Monat für das erste Jahr aus Mitgliederbeiträgen und 
Spenden berappen. Im Gegensatz zu den 
Frauenhäusern werden wir vorerst weder von 
Opferhilfestellen noch aus  Gleichstellungsbudgets 
finanziert. Unser Ziel ist es natürlich, das zu ändern. 

ZwüscheHalt, 079 645 95 54, info@zwueschehalt.ch; 
www.zwueschehalt.ch 

 

Avez-vous dû  prévoir des aménagements? 

Oui. Les chambres à coucher des enfants et celles des 
pères sont à des étages différents.Si une mère qui se 
réfugie avec son enfant dans un Foyer pour femmes et dort 
dans la même chambre que son enfant, personne n'y 
trouvera à redire.Si nous faisons de même avec les pères 
et leurs enfants, des allégations d'abus  feraient bientôt la 
Une des journaux. 

Qui s'occupe de ces pères? 

Une personne est engagée à plein temps. Elle ne dirige pas 
seulement la maison, mais veille à ce que le ménage soit 
tenu. Il s'agit de l'un de nos meilleurs conseillers pour 
pères. A côté de lui, nous avons une équipe de 
professionnels, comme des psychologues, des médecins, 
des pasteurs.  

Et qui paie les factures? 

Le VeV peut assurer environ 10000 francs par mois durant 
la première année, somme dégagée des cotisations des 
membres et de différents dons. Au contraire des Foyers 
pour femmes, notre Foyer ne reçoit aucune subvention, ni 
des offices d'aide aux victimes, ni de l'office pour l'égalité 
homme-femme. Nous avons, bien entendu, la volonté de 
changer cela. 
 
ZwüscheHalt, 079 645 95 54, info@zwueschehalt.ch; 
www.zwueschehalt.ch  
 


